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mieux appréhender telle ou telle particularité régionale. 
La préparation de ce document a entraîné les auteurs 
à de nombreux contacts avec les milieux universitaires, 
organismes professionnels, administratifs, associatifs. 
Le sujet est vaste et des lacunes subsistent comme par 
exemple "l'oubli" des conséquences des travaux d'extraction 
des sables marins. 
"Le Grand voyage de Branta la bernache" : il s'agit d'un 
livret destiné aux enfants de 9 à 11 ans, illustré de goua-
ches originales. La migration des "culs blancs" comme 
les appellent les riverains du golfe du Morbihan, oiseaux 
inféodés aux zones humides littorales, peut ainsi constituer 
une introduction agréable et déjà enrichissante^  vers la 
découverte de ces milieux. Ce document a été élaboré 
avec la collaboration du Centre Régional de Documentation 
Pédagogique à Rennes. Il sera diffusé essentiellement 
dans les établissements d'enseignement où il suscitera 
certainement différentes initiatives pédagogiques. 
" Marais, Vasières, Estuaires" : c'est le titre d'une exposi-
tion de 30 panneaux destinée à être itinérante en Bretagne. 
Avec les deux documents précités, elle pourra servir de 
prétexte à des actions d'information nées d'initiatives 
et de compétences locales : documentation complémentaire, 
rencontres, visites, conférences, débats, les sujets ne 
manqueront pas. Le service d'information du secrétariat 
d'Etat à l'Environnement et à la Qualité de la Vie a 
souhaité disposer de deux exemplaires supplémentaires 
de cette même exposition, en vue d'une diffusion nationale. 
Depuis l'été 1983, la diffusion des deux documents et 
la mise en circulation des expositions précitées sont 
en cours. En Bretagne s'engage ainsi une campagne d'infor-
mation qui doit contribuer à mieux faire connaître les 
marais, vasières et estuaires pour leurs intérêts esthétique, 
scientifique et économique. _ 
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Le littoral est un bien rare (la superficie cumulée des communes littorales représente 21 000 km, soit 2,8 % du territoire), qui est 
soumis à des pressions multiples : urbanisation, industrie, tourisme... 
L'accroissement rapide de ces pressions dans la seconde moitié du XXe siècle a conduit les pouvoirs publics à envisager, au-delà 
des traditionnelles servitudes législatives, réglementaires et contractuelles une politique d'acquisition des sols pour préserver quel-
ques-uns des derniers espaces libres parmi les plus fragiles et menacés. Ainsi est né le Conservatoire du littoral. 
7 700 km de côtes françaises (hexagone 
et Départements d 'Outre-Mer) à protéger, 
cela dépasse les pouvoirs de l'Etat. 
Alors, il faut choisir : le Conservatoire 
s'est donc fixé, à l'horizon 1990, l 'objec-
tif de 50 000 ha d'espaces naturels à 
acquérir pour le compte de la Nation ; 
25 000 ha font déjà partie de son pa-
trimoine. Son choix se porte sur les sites 
fragiles, menacés d'urbanisation outran-
cière, ou de destruction irréversible par 
des vacanciers, des touristes ou des 
promoteurs peu soucieux de protéger ce 
dont ils jouissent. 
Le Conservatoire se présente alors 
comme une sorte de conscience des 
pouvoirs publics. Il est chargé d'ouvrir 
le dialogue avec les Français usagers 
des côtes, sur une question qui les con-
cerne profondément. La seconde mission 
est sans doute la plus fondamentale : 
elle consiste à devenir le gardien de 
notre héritage, c'est-à-dire des côtes 
que nous laisserons à nos enfants et 
petits-enfants. Le Conservatoire, établis-
sement public administratif, a donc reçu 
mission aux termes de la loi du 10 juil let 
1975 de « mener dans les cantons cô-
tiers et dans les communes riveraines 
des lacs et plans d'eau d'une superficie 
au moins égale à 1 000 ha, une polit ique 
foncière de sauvegarde de l'espace litto-
ral, de respect des sites et d'équil ibre 
écologique et ce, après l'avis des 
conseillers municipaux intéressés ». 
Le Conservatoire peut donc acquérir à 
l'amiable (c'est ce qui se passe dans 
95 % des cas), mais il peut aussi exer-
cer un droit de préemption. Il peut même 
en cas de nécessité intervenir par voie 
d'expropriat ion. Les acquisitions du 
Conservatoire se font toutes dans le 
même but : la protection intégrale ; on 
ne peut ni construire, ni camper, ni 
circuler en voiture ou à moto sur les 
terrains acquis... Cela peut sembler sé-
vère, mais c'est, à l'évidence, le seul 
moyen de protéger efficacement le 
littoral. 
DES ACTIONS DU CONSERVATOIRE... 
Ainsi , de très nombreux sites ont été 
sauvés : en Normandie, des points de 
vue tels que le Mont Canisy, près de 
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Deauville, ont pu être préservés. Au 
Conquet, à Combrit, au Croisic, des do-
maines sont acquis et ouverts au public. 
En Charente-Marit ime, un vaste pro-
gramme immobilier de 4 000 logements 
ne se fera pas aux Combots d'Ansoine. 
On ne construira pas près du Fort M i -
radoux à Coll ioure. Tout comme le vaste 
domaine de la côte bleue près de Mar-
seil le, ou dans les bois de la Garoupe 
à Antibes. En Corse, région encore 
épargnée par les grands lotissements, 
l'action de prévention du Conservatoire 
et chose essentielle. Dans le Var, le 
Conservatoire a acquis le Cap Mimosa 
et s'est ensuite intéressé aux terrains 
voisins ; il s'est progressivement porté 
acquéreur d'espaces mis en vente, qui, 
sans lui, se seraient transformés en une 
succession de lotissements. Ainsi , sur le 
Cap Lardier et le Cap Camarat, voisins 
de St-Tropez, 274 ha parcourus par 6 km 
de sentier littoral ont été sauvés. 
Un des aspects particulièrement inté-
ressant de l'action du Conservatoire est 
sa politique d'acquisitions de zones hu-
mides, lieux d'une importance vitale pour 
les oiseaux migrateurs. Le premier ter-
rain acheté a été les garennes de Lor-
nel, sur la rive nord de l'estuaire de la 
Canche, face au Touquet. Cette pol i-
tique de protection des zones humides 
et de leur avifaune s'applique à l'en-
semble du territoire français : à l'Ouest, 
les marais de Brouage, dans la région 
de Poitou-Charentes, au sud, la pointe 
de l'Espiguette et le domaine de la Pa-
lissade, derniers témoins de la Camar-
gue originelle, dans le nord de la Corse 
les étangs du Loto. 
SA GESTION, SES MOYENS 
Bien évidemment, le Conservatoire du 
littoral ne peut, à lui seul, éviter la dé-
gradation ou assurer la protection de 
l'ensemble de nos côtes. 
Il faut pour cela un effort soutenu de 
l'Etat, une vigi lance continue de la part 
des élus locaux et un large soutien de 
l'opinion publique et particulièrement du 
mouvement associatif. 
Ainsi , si le Conservatoire acquiert et est 
responsable du bon entretien de ses ter-
rains, leur gestion est confiée aux collec-
tivités locales, ou à des offices publics 
nationaux, tels que l'Office National des 
Forêts. Il arrive qu'elle soit prise en main 
par des associations. La gestion de la 
baie de Rouss'ies en Charente-Marit ime, 
a été confiée à la Ligue Française pour 
la Protection des Oiseaux, qui prévoit 
notamment l'aménagement de postes 
d'observation. 
Souvent les communes donnent l'alerte 
lorsqu'il est possible de sauver un terrain. 
Les relations entre les élus locaux ou les 
associations et le Conservatoire, sont 
souvent excellentes. 
Sauver les espaces naturels en péril 
sur l 'ensemble du terr i toire français, est 
une noble cause, mais n'est-ce pas là 
un pari perdu d'avance ? 
En effet, les sommes que l'Etat alloue 
au Conservatoire permettent seulement 
de parer au plus pressé, et les 100 mil-
lions jusqu' ic i prévus au budget ont été, 
— poli t ique d'austérité oblige — fortement 
amputés ces derniers temps. Parallèle-
ment, en raison de l 'évolution actuelle 
de la f iscal i té, de nombreuses proprié-
tés arrivent sur le marché foncier. 
Nombre d'entre elles risquent d'être 
transformées en lotissements, les possi-
bi l i tés d'acquisit ions du Conservatoire 
n'étant pas i l l imitées. 
LE LITTORAL ET SA PROTECTION 
NE SONT PAS 
QUE DES AFFAIRES D'ETAT 
Il est donc primordial de mentionner 
une autre source de financement qui 
a été jusqu' ic i très secondaire. Il s'agit 
des dons et legs des particuliers, qui 
peuvent s'effectuer par l ' intermédiaire de 
la Fondation de France. Ces appels sont 
parfois entendus ; ainsi, Mademoiselle 
Mirei l le FONCIN, qui a toujours vécu 
dans la propriété acquise par son père 
à Cavalaire, dans le Var, ne peut se 
résoudre à vendre aux promoteurs allé-
chés par un tel site le domaine du 
« CASTEU DOU SELEOU ». Elle en fait 
alors don à tout jamais au Conservatoire 
et obtient que la maison qu'el le occupe 
soit aménagée pour favoriser l'initiation 
des jeunes à la protect ion des espaces 
méditerranéens. 
L'histoire de Mademoisel le Foncin est 
exemplaire, mais exclut-el le la participa-
tion de ceux qui n'ont pas la chance de 
posséder un morceau de littoral ? 
Deux autres exemples de générosité illus-
trent parfaitement jusqu'où peut aller l'ef-
fort collectif : 
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Le 7 septembre 1978, Monsieur André 
L. de Bordeaux adresse un chèque de 
100 F au Conservatoire, accompagné 
d'une lettre : « J'ai voulu, dans la mesure 
de mes moyens, contribuer à sauver ce 
qui peut l'être. Peut-être parce que, marin, 
j'attache la plus grande importance à 
votre œuvre ». 
Le 31 décembre, Monsieur Louis H., ré-
sident à Brunoy, écrit au Conservatoire : 
« Le numéro de juin 1980 de la revue 
Touring a attiré mon attention sur l'ac-
tion du Conservatoire du Littoral. Pen-
dant mes vacances, j'en ai apprécié les 
heureuses conséquences... Cette action 
mérite d'être soutenue par les particu-
liers... ». La lettre était accompagnée 
d'un chèque de 1 000 F. 
Toute part icipation, quelle qu'en soit l' im-
portance constitue un élément détermi-
nant pour la réussite d'une telle entre-
prise, qui, pour une large part, repose 
sur l 'adhésion et le soutien de l'opinion 
publique. 
C a r o l i n e L A M B E R T 
Chargée de Mission 
au Conservatoire 
Conservatoire du littoral et des rivages lacustres 78, Avenue Marceau 75008 PARIS Tél. : 720.11.20 
A QUI S'ADRESSER ? 
Pour tous renseignements sur le Conservatoire 
Pour faciliter les dons et legs : * 
Les versements doivent être libellés au compte : * FONDATION DE FRANCE, FONDATION DU CONSERVATOIRE DU LITTORAL » et adressé au 
Conservatoire de l'espace littoral (adresse ci-dessus). 
Les dons effectués par les particuliers sont déductibles à concurrence de de 3 % du montant de leur revenu imposable. La fondation de France 










e s p a c e s v e r t s 
« 500 C R O Q U I S » sont des idées d'aménagement d'espaces 
extérieurs urbains et péri-urbains, qui peuvent être utilisées 
directement ou servir de réflexion. Un croquis vaut souvent 
mieux qu'un long discours. 
« 300 P L A N S » explicités par des couples, cotes de niveaux et 
commentaires, montrent l'infinie variété des possibilités, de 
l'aménagement paysager réalisé à partir de moyens simples : 
modèles de sol, plantations et revêtements de fortune. 
« 200 D E T A I L S » (200 photos + 80 dessjns d'exécution ( 
présentent un recueil des matériaux et des techniques de mise 
en œuvre les plus courants, recueil émaillé de propositions de 
l'auteur liées à sa propre pratique du petit jardin au grand parc. 
« 400 T E R R A I N S DE J E U X » proposent des solutions 
d'aménagement de grands et>petits espaces pour les enfants ; 
la manière de s'y prendre pour fabriquer, monter et installer les 
équipements et mobiliers de jeux. Un sujet d'actualité traité par 
plus de 250 photos, légendes et plus de 100 dessins. 
« R O U T E S P L A N T E E S » avec ses220 photos grand format et 
dessins commentés, vous fait voir presque grandeur nature 
toutes sortes d'arbres adultes en alignement. Grâce aux 
exemples concrets de cet aide-mémoire ne choisissez plus à la 
légère... 
« 150 A R B R E S ». Rien ne vaut mieux que les dessins pour 
reconnaître un arbre de forêt ou d'ornement. C'est fait avec en 
plus les descriptions, exigences, emplois pour chaque espèce. 
Vous y trouverez des associations végétales (feuillus-coni-
fères) Des dessins montrant I'arbreà5; 10, 15,20,30, 50 ans, le 
tout avec des conseils techniques et des listes pour mieux les 
utiliser 
« LES GENS VIVENT LA VILLE ». 200 photos pleine page 
commentées. Un ouvrage qui permettre au lecteur de faire de 
temps en iemns un pas de côté pour imaginer avec joie ou effroi la 
vie quotidienne. 
« J A R D I N S P R I V E S ET L O T I S S E M E N T S ». Un sujet en or 
vu le nombre de maisohnettes qui se construisent. Des 
sobtDns à écarter, ceès à conserver, d'autres à dévebpper. 
Avec plus de 70 plans de jardins pour toutes les situations et 
presque autant pour les lotissements On verra que rien n'est 
perdu pour que tout s'arrange. 
« PAYSAGES ET LOISIRS ». Plus de 400 croquis et coupes avec 
des commentaires techniques sur tous les sujets concernant les 
aménagements extérieurs. 
1 Q « GUIDE TECHNIQUE ILLUSTRE DES CHANTIERS ESPACES 
VERTS ». Cette série de prix pour tous les travaux extérieurs est la 
première à illustrer les prix décrits dans l'ouvrage pour vous 
permettre de mieux comprendre ce que vous devez faire pour 
monter vos propres descriptifs. Sorti en 1980 vous indexez chaque 
année et vous avez automatiquement le prix 
1 f « CROQUIS PERSPECTIFS DES ARCHITECTES 
PAYSAGISTES ». Un pot-pourri de plus de 400 croquis de travaux 
d'aménagements extérieurs. Des pleines pages de dessin avec un 
commentaire sur chaque auteur. 
^ 2 w BASIC DESIGN ». 120 dessins pleine page. Cet ouvrage ouvre 
des perspectives à la recherche graphique, au travail de l'ordinateur 
et à celui de la nature. Un bagage de plus pour ceux qui contribuent 
à la conception de l'environnement humain et tout ce qui gravite 
autour. 
^ O « PARCS ACTUELS ». 12 parcs européens de conception toutes 
1
 différentes illustrés par plus de 300 photos. Le plan du projet en 
double page et des commentaires sur les végétaux. 
14 « MURS ET DALLAGES ». 200 belles photos pleine page avec un 
• commentaire technique suscint avec des prix. Un nouvel ouvrage 
qui vous met à portée d'oeil tous les exemples anciens et modernes. 
1 5 PLANS D'EXECUTION D'OUVRAGES DIVERS ». L'objet de ce 
livre est de donner une vue d'ensemble des différents ouvrages à 
réaliser dans les aménagements extérieurs, afin que les responsa-
bles puissent effectuer plus'facilement l'étude de leurs projets. 
1 6 «PERGOLAS ET PALISSADES». Cet ouvrage est une documenta-
tion abondante et détaillée de 200 exemples phqtographiés et corn 
mentes pour permettre aux utilisateurs de faire leurs propres plans, 
croquis et constructions. 
1 7 «PLACES ET RUES PIETONNES»: La documentation réunie dans 
cet ouvrage contribue à mieux faire connaître par l'image et les 
plans les aménagements de places et rues piétonnes puisées parmi 
les meilleurs exemples. 
Vous en saurez plus en vous procurant cet 
ouvrage ainsi que les 17 autres déjà parus 
dans la collection des Aménagement des 
espaces libres. Ecrire à J. Simon à Tumy 
89134. Tous sont à 50 F plus 10 F par livre 
pour les P.T.T. 
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